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Edito
L’édito de notre revue sera (un passage de) la chanson "Nos absents", une chanson de 

Grand Corps Malade,  pour rendre hommage à Philippe,  le mari de notre responsable 
régionale Véronique Delgleize, ainsi qu’à Norbert Leboutte…

 tous les deux membres actifs à l’ACRF.

Toutes nos pensées s’envolent aussi vers Véronique ; nous lui souhaitons tout le 
réconfort, le soutien, le courage et la bienveillance bien utiles dans ce moment 

difficile. Nous lui témoignons toute notre sympathie.

Nous, on a des projets, on dessine nos lendemains 
On décide du chemin, on regarde l'avenir entre nos 

mains
 Et au cœur de l'action, dans nos victoires 

ou nos enfers
 On imagine de temps en temps que nos absents nous 

voient faire

Chaque vie est un miracle, mais le final est énervant 
Je me suis bien renseigné, on n'en sortira pas vivant 
Il faut apprendre à l'accepter pour essayer de vieillir 

heureux 
Mais chaque année nos absents sont un petit peu plus 

nombreux

Chaque nouvelle disparition transforme nos cœurs en 
dentelle

 Mais le temps passe et les douleurs vives deviennent 
pastel 

Ce temps qui, pour une fois, est un véritable allié 
Chaque heure passée est une pommade, il en faudra 

des milliers

Moi, les morts, les disparus, je n'en parle pas beaucoup 
Alors j'écris sur eux, je titille mes sujets tabous 

Ce grand mystère qui nous attend, notre ultime point 
commun à tous 

Qui fait qu'on court après la vie, sachant que la mort 
est à nos trousses

C'est pas vraiment des fantômes
 Mais leur absence est tellement forte 

Qu'elle crée en nous une présence
 Qui nous rend faible ou nous supporte

C'est ceux qu'on a aimés qui créent un vide presque 
infini 

Qu'inspirent des textes premier degré

Faut dire que la mort manque d'ironie

C'est pas vraiment des fantômes 
Mais leur absence est tellement forte 

Qu'elle crée en nous une présence
 Qui nous rend faible ou nous supporte

 C'est ceux qu'on a aimés qui créent un vide 
presque tangible 

Car l'amour qu'on leur donnait est orphelin et 
cherche une cible

Pour certains on le savait, on s'était préparé au pire 
Mais d'autres ont disparu d'un seul coup, 

sans prévenir 
On leur a pas dit au revoir, ils sont partis sans 

notre accord 
Car la mort a ses raisons que notre raison ignore

Alors on s'est regroupé d'un réconfort utopiste
 À plusieurs on est plus fort mais on n'est pas 

moins triste 
C'est seul qu'on fait son deuil, car on est seul 

quand on ressent
 On apprivoise la douleur et la présence de nos 

absents

Nos absents sont toujours là, à l'esprit, dans nos 
souvenirs 

Sur ce film de vacances, sur ces photos pleines de 
sourires 

Nos absents nous entourent et resteront 
à nos côtés 

Ils reprennent vie dans nos rêves, comme si de 
rien n'était

On se rassure face à la souffrance qui nous serre 
le cou 

En se disant que là où ils sont, ils ont sûrement 
moins mal que nous 

Alors on marche, on rit, on chante, mais leur 
ombre demeure Dans un coin de nos cerveaux, 

dans un coin de notre bonheur



4

Région
Dans le pays de Norbert

Dans le pays de Norbert, la famille et les amis ne sont jamais 
loin. La nature non plus. Il y a des poules, des coqs, des alouettes 
des champs et des moineaux. L’alouette chante, mais pas d’un 
perchoir, elle prend de la hauteur et ensuite elle redescend 
dans un rayon de 10 m de son nid. Le moineau, quant à lui, il vit 

près des hommes. 
Il aime les fermes, qui lui fournissent de la nourriture.

Dans le pays de Norbert, il n’y a pas de grandes surfaces com-
merciales. On fait ses courses chez Françoise et les 

commerçants du coin. On ne gaspille pas, on récupère, on prend 
soin de la terre.

Dans le pays de Norbert, on voyage. En Roumanie, en Croatie, en Alsace, … 
En Ardenne, on y cueille des jonquilles, des myrtilles,… des souvenirs.

Dans le pays de Norbert, on cultive la terre. On sème des haricots, des courges, des tagètes. 
Ca sent bon la soupe. Le repas est servi à midi.

Dans le pays de Norbert, on vit ses convictions. Amitié, fidélité, solidarité. Le don y porte bien son nom. 
Les enfants sont regardés avec émerveillement. Les femmes traitées en égal. Dans le pays de Norbert, 
Jésus est très présent, avec sa foi en l’humanité. Les homélies sont préparées avec cœur. Les paroles 
font sens, apaisent, éclairent. Il y a des célébrations : baptêmes, communions, mariages, bénédictions, 

enterrements, … .
Dans le pays de Norbert, il y a l’esprit de l’éducation permanente : le patro, la JRC( Jeunesse Rurale 
Chrétienne), les TBR (Tas de barakis ruraux), LST (Lutte Solidarité Travail), l’ACRF(mouvement de 
femmes en milieu rural pour lequel Norbert a été aumônier des régionales Ciney et Dinant durant de 
nombreuses années), les groupes CEFOC (Centre de Formation Cardijn), le kinket (communauté de base), 
les groupes paroissiaux, des groupes porteurs dont celui de la MaisonRessources à Rochefort qu’il a 
contribué à créer et soutenir. Dans le pays de Norbert, il y a du Voir-Juger-Agir - Evaluer, il y a des 

réseaux, c’est la fête permanente de la Re-connaissance.

Dans le pays de Norbert, il y a du changement de société qui passe toujours par « plus d’humanité ». 
La vie et l’amour sont un cheminement. Dans le pays de Norbert, on a le sens du devoir. On crée, on se 

recycle, on évolue. L’écoute y est véritable. On peut jurer, on peut rater, on peut mal découpe.

Dans le pays de Norbert, on aime bien parler wallon. Il y a aussi des mots justes et des expressions 
comme « C’est quand on est pressé qu’il faut avancer lentement » ou encore « On ne tire pas sur une 

plante pour la faire pousser ».

Dans le pays de Norbert, il y a un accordéon diatonique qui joue sur un pont à Isle-sur-la-Sorgue pour 
des passants qui dansent. Il y a des mélodies joyeuses et des airs d’espérance. Il y a aussi des morceaux 

que l’on joue fort et faux quand on est traversé par des instants de colère et de désespoir.

Dans le pays de Norbert, il fait bon vivre, on y déguste du bon vin, de la trappiste, du chocolat, de bons 
petits plats. On célèbre la vie. « La table offre » comme il aimait dire. Il y a des fêtes de famille, des 

soirées bien arrosées parce qu’on a bon d’être ensemble et de refaire le monde.

Dans le pays de Norbert, aujourd’hui Il y a une famille et des amis réunis, Il y a nous toutes et tous pour 
lui dire Merci car « Il nous aime comme nous sommes, là où nous sommes » 

Dans le pays de Norbert, Il y a Norbert à jamais dans nos vies et dans nos cœurs.

Texte écrit par René et Anne-Marielle Beaulieu-Kaiser 11 Septembre 2023
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Une excursion à Villers-la-Ville …sur les traces de Victor Hugo

Une journée sous le signe de la détente et du plaisir dans la découverte !

Les ruines majestueuses de l’abbaye attirent les romantiques tout au long du XIX è siècle 
et encore aujourd’hui !

Pendant notre visite, nous apprenons que le lieu a inspiré Victor Hugo qu’il en fera un hommage 
littéraire éternel dans « Les Misérables », qu’il a aussi donné naissance à l’un de ses plus beaux poèmes, 

intitulé “Dans les ruines d’une abbaye ” ainsi que trois dessins à la plume de l’écrivain.

Un siècle et demi plus tard, par cette grandeur et ce romantisme, qui avait tant marqué Victor Hugo, les 
ruines impressionnent toujours ses visiteuses du jour que nous sommes. Au détour de certaines voûtes 
et par-delà les colonnes, nous avons découvert un site unique en Europe, dont les premières pierres 

remontent au XIIe siècle, 
puis fut saccagé pendant la 

Révolution française et 
aujourd’hui, classé 

monument historique 
faisant partie du 

patrimoine exceptionnel de 
la Wallonie.

Merci aux organisatrices 
attentionnées pour cette 

journée mémorable.

Les armoiries de l’abbaye…

 Dans le blason d'azur apparaît un … … … … … …, la tête encapuchonnée, 
tenant dans ses serres un rameau d'… … … … … … … (symbole de sagesse, 
de … … … …, d'abondance, de gloire et d'espérance). 
Sous ce blason on trouve la devise de l'abbaye "POST TENEBRAS SPERO 
LUCEM", "Après les ténèbres j'espère la lumière". 
L'écu ou écusson n'était primitivement autre chose que le … … … … … …  , 
destiné à garantir le guerrier des coups de l'ennemi.
 Cet écu, de forme ovale, était de bleu céleste. Villers disposait non seulement 
de la Crosse abbatiale, mais obtint, à partir du XVIème siècle, la permission de 
porter aussi la … … … … … et la … … … … … … épiscopale.

Réponses : Les armoiries de l’abbaye. FAUCON - OLIVIER - PAIX - BOUCLIER - MITRE - CROSSE
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Vous avez été si nombreuses à me témoigner votre 
sympathie lors du décès de Philippe que je tenais 
à vous remercier pour vos visites, passages, prières, 

gestes de solidarité pour le projet Amahoro.

Les liens d’amitié tissés au cours de nos différentes 
rencontres ACRF sont un réel réconfort.

En espérant vous revoir très bientôt,

Véronique

Merci...
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Agenda de l’événement

         Vernissage de l’exposition, le vendredi 8 dès 18h30

        Ateliers broderie, inscriptions gratuites les mercredis 13, 20 et 27 entre     
13h30 à 16h00 Tables rondes conviviales autour de la thématique,modérées par les 
organisatrices ,

        les vendredis 15 et 22 de 19h30 à 21h30 Visite libre et guidée du 9 au 29 
(sauf les mardis)
entre 13h30 et 16h00

        un petit quizz, avec cadeaux, sera proposé aux visiteurs

Possibilité de réservation et de visite guidée pour les groupes

Bienvenue à toutes et tous !

Plus d’informations et réservations auprès de Joëlle Stuerebaut 
au 0491 15 32 47 ou par mail joellestuerebaut@acrf.be

(cette exposition est organisée avec le soutien du Conseil culturel de Gedinne)


